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(1er Article)

x octobre 1059, exactement le 17 ou le 18, lai nais­
sante colonie de Ville-Marie, qui ne comptait 
alors que cinquante familles environ, voyait 
arriver sur les rives de son large fleuve et 

__ v _ pieds de son royal mont les trois premières 
Hospitalières que nous ayons eues. Les soeurs 
Juditli Moreau de Brésoles, Catherine Macé et 
-'[arie Maillet, sur demande de Jeanne Mance 
et avec les bénédictions de leur fondateur, M. de 
la Dauversière, s’eu venaient de La Flèche en 

Anjou à Montréal, se vouer chez nous à l’oeuvre de miséricorde 
JMi excellence quest 1 hôpital catholique—le si bien nommé 
Hôtel-Dieu. Il existait déjà, l’Hôtel-Dicu de Montréal.
SePt ans auparavant, Jeanne Mance toute seule l’avait établi, 
au moment même de la fondation de la colonie. Mais notre 
Jeanne avait compris qu’il lui fallait des eoadjutrices de choix. 
j,Jle les avait cherchées et elle les avait trouvées au cher et beau 
pays d’Anjou.

11 y a d<1 cela, ce mois-ci, deux cent cinquante ans écoulés. On 
a voulu célébrer cet anniversaire, et les célébrations ont eu lieu 
aux Hois premiers jours de septembre. Cette date se prêtait 
mieux d’abord

1 aux

Dix-

11 os climats, aux manifestations de réjouis­
santes; publiques, et d’ailleurs, à la mi-octobre, plusieurs des 
personna!g(*s officiels sur lesquels il fallait compter auraient 
<‘.<‘ VI‘aisemblablement retenus ù Québec au premier concile plé- 
Jnrênt' < ,l,UUla qui lS’ouvrait e,i septembre, et dont.les sessions

en

encore.


